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qui m’a tenu dans l’abjection et qui m’a privé de la plupart des 
biens que je convoite ? Pourquoi, Pourquoi ?... Si Dieu n’existe 
pas, si je n’ai rien à craindre ou à espérer de l’autre vie ?

C’est ainsi que l’individualisme poussé à fond aboutit logi­
quement à l’anarchie, c’est-à-dire à la ruine de toute autorité.

Et que l’on n’allègue pas que ce système est fou, que l’appli­
cation en est absolument chimérique. Le spectacle que nous 
donne actuellement la Russie nous prouve bien que les spécula­
tions les plus insensées des idéologues peuvent aboutir à des 
réalisations criminelles. Jamais depuis la création du monde 
on n’avait été témoin d’un cataclysme semblable à celui dont 
nous sommes les témoins épouvantés : Un empereur détrôné, 
l’administration bouleversée, la police assassinée, les banques 
pillées, les terres des riches envahies et partagées, l’armée ré­
voltée, les ordres des chefs soumis au contrôle des soldats, les 
généraux égorgés, les régiments débandés pactisant dan's les 
tranchées avec l’ennemi, les nations alliées trahies et dénoncées, 
les provinces s’érigeant les unes après les autres en républiques 
séparées et célébrant par des fêtes tragiques l’effrondement du 
plus puissant empire qui fût dans l’univers.

Quel vent de folie, quelle leçon pour les philosophes et les 
hommes d’Êtat sans Dieu ! Comprendront-ils maintenant à 
quelle alternative les accule le concept d’un gouvernement anti- 
chrétien ? Entre l’esclavage sous un tyran et la barberie d’un 
peuple affolé quel choix pourront-ils faire ?

Nous avons parlé des absolutistes et des individualistes. 
Dans quelle catégorie placerons-nous les socialistes ?

Eh ! mon Dieu ! Leur place est toute indiquée. Us sont 
des absolutistes de la pire espèce.

Il est vrai que ce sont des révolutionnaires. Le spectacle 
du désordre, des inégalités, des injustices qui régnent trop évi­
demment dans la société moderne les exaspère à bon droit. Le 
malheur est que, au lieu de réformer et d’améliorer la société, ils 
rêvent de la renverser de fond en comble pour la reconstituer 
sur des bases nouvelles. Us prêchent ie communisme et l’abo­
lition de la propriété. D’après eux l’État seul est Dieu ; il est le 
maître de tout. Les hommes ne sont que des employés à gage


